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A s'adressant à B et C :

- J'ai des mercedes neuves à vous vendre : 20000 € !

B : Super je prends !

C : Dites ce ne serait pas un peu excessif pour ce que c'est ?

A : Sinon j'ai des suzuki ou des kia, évidemment c'est moins bien …

C : Et techniquement ça se compare comment vos mercedes, kia, suzuki ?

A : Ben mercedes, ça c'est de la marque de la vraie. Et puis regardez les formes !

C : Mais les modèles, leurs qualités, desquelles s'agit-il ?

A : De quoi parlez-vous ?


Il est évident pour presque tous que la marque n'est nullement déterminante pour évaluer la qualité d'un produit. Par exemple chez citroën, on ne s'étonnera pas qu'une c1 ne soit pas vendue au même tarif qu'une c5. Cela paraîtrait aberrant. Mais il se trouve que l'acheteur peut juger des produits proposés sur nombre de caractéristiques techniques.


En remplaçant les marques de voitures par des marques de pneus, le dialogue devient immédiatement moins surréaliste et tourne même au tristement banal. Surtout pour quiconque a déjà subi le discours d'un vendeur de pneus européen. 

Une rapide observation de l'ensemble des sites de commerce de pneumatiques européens en ligne montre facilement qu'aucun (détrompez-moi éventuellement) n'affiche les caractéristiques techniques permettant de comparer les offres. Le discours étant que le client doit se déterminer en fonction des tarifs et de la marque ; discours qui fait fi de la capacité d'un industriel à proposer des produits de qualité fort hétérogène. 


Pourtant des tests standardisés des pneumatiques existent belle et bien. Mais l'idéologie de la marque est si profondément ancrée dans certains esprits que l'on trouvera des commerçants n'hésitant pas à affirmer que l'absence d'information est préférable à celle donnée par des mesures pas suffisamment fiables et exhaustives. Réminiscence des discours de commerciaux de fondeurs de cpu, acharnés à démontrer l'inanité des benchmarks lorsque leur marque est derrière, et les brandissant en étendards dans l'alternative.


Donc pour ceux qui l'ignorerait, tous les pneus commercialisés en Amérique du nord subissent des mesures standardisées appelées tests « UTQG ». Le résultat est résumé en trois indices (portés sur le flanc des pneus) nommés treadware, temperature, & traction donnant des indications sur — respectivement — la durabilité, la résistance à la température, et l'adhérence. Et si les commerciaux européens se refusent à en faire profiter leurs clients, le grand ternet et l'U.S. departement of transportation les rendent tout de même disponibles pour tout un chacun. On trouvera donc sur safercar.gov l'ensemble des indices UTQG de pneumatiques pour véhicules de tourisme commercialisés aux USA. 


Malheureusement les constructeurs ont compris le truc et disposent de multiples stratégies pour empêcher leurs clients d'obtenir des informations pertinentes : vendre des références de pneus différentes en fonction du marché ; mieux encore vendre des pneus différents sous la même marque dans les différents marchés …


Finalement après des dizaines d'années, l'union européenne se décide enfin à mettre en place une réglementation pour informer les citoyens quant aux pneumatiques : le règlement 1222/2009. On trouvera de nombreuses informations sur le sujet, dont en particulier ce pdf sous forme de question réponse sur le site du TNPF (site comportant nombre d'information de premières mains sur le sujet des pneus). Ce règlement rend obligatoire l'affichage de trois indices : coefficient de résistance au roulement (~économie d'énergie), adhérence sur route mouillée, et nuisances sonores. Ce règlement est en vigueur dès ce jour (1er juillet 2012) pour les pneus livrés en magasins. À partir du premier novembre tous les pneus concernés devront être étiquetés.


De nombreuses remarques peuvent être faites sur ce règlement. La coïncidence avec un autre événement majeur en France pour le code de la route amène nécessairement à une comparaison. Est-il plus utile de connaître mieux ces pneus, ou d'être équipé d'un outil qui permet aux sobres de vérifier leur alcoolémies et aux ivrognes de prendre le volant en toute confiance pour cause de défaut de fiabilité d'un dispositif ne résistant pas à ses conditions d'entreposage ?


Aussi, n'est-il pas quelque peu humiliant de constater que nos autorités continuent leur tendance aux notations de types ABC…FG, plutôt que d'afficher les mesures ? Peut-être parce que ces chiffres sont trop complexes pour M. Michu ? Mais alors comment se fait-il que la seule mesure réalisée sur une échelle logarithmique soit, elle, donnée en valeur numérique ? M. Michu ne comprend pas la proportionnalité mais maîtrise le logarithme en base 10 ?


Enfin derniers points pour ce trop long discours : Alors qu'en matière de pneumatiques la majorité des gens s'intéressent prioritairement à la longévité, à l'adhérence, et à la résistance au roulement ; alors que les tests UTQG donnent déjà des indications utiles sur la longévité et l'adhérence ; comment se fait-il que la réglementation européenne néglige de faire évaluer la résistance à l'usure des pneus ? Pourquoi attendre tant de décennies pour ne même pas réussir à harmoniser nos normes avec celles des É.-U. d'A. ? Aurait-il été si coûteux d'éventuellement reprendre leurs tests ? Pourquoi la doctrine de « l'absence d'information vaut mieux qu'une information parcellaire » a-t-elle prédominé ? Mystère.


Ce bref journal (sur les forums à cause de la disparition des journaux de seconde page) avait pour but de vous partager ces quelques liens utiles, et de poser en conclusion les questions suivantes : et vous, comment faites-vous choisir vos pneumatiques ? Combien de kilomètres durent-ils (en général et en fonction de leur treadwear et du véhicule éventuellement) ?


Édition du 2012/08/07

NB : merci de lire treadwear et non treadware partout où la faute est répétée. Pour ma défense, j'invoquerais et l'hyper polysémie anglophone et la proximité sémantique comme orthographique des deux termes. Ware ayant parmi ses synonymes le verbe consume ( = consommer, consumer en français) ce qui le rendrai potentiellement adapté pour désigner l'usure de la chape d'un pneumatique ; nonobstant qu'il ne s'agit pas là de sa signification première. C'est donc bien treadwear qui est employé pour désigner l'un des indices les plus informatif de la norme UTQG.
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